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INTRODUCTION

 Dans le cadre de mon travail de recherche, j'ai demandé, en tant professeur de

français à l'université Al-Aqsa de Gaza en Palestine, à mes étudiants de 4ème

année ( 1) d'écrire leurs opinions sur la langue française en général, et sur

l'enseignement du français dans leur université après ces quatre années passées

au département de français.

J'ai regroupé les opinions de 45(2) étudiants palestiniens. L'objectif de ce travail

est de connaître les représentations des jeunes palestiniens de langue française-

une nouvelle langue étrangère en Palestine- et de l'enseignement du français

dans notre université. La finalité didactique est claire ici: faire un bilan du

travail du département de français à l'université de Gaza; et essayer de proposer

des pistes afin d'améliorer le niveau du français dans notre université.

Après la lecture de plusieurs textes et méthodologie sur les représentations en

didactique et notamment ceux de M. Dabène, D. Bourgoin et C.Barré-De-

Miniac, j'ai décidé d'analyser les réponses de mes étudiants sur la langue
française (oral  et écrit) et sur l'enseignement du français à l'université de Gaza.

Ce qui a permis de montrer le rôle et l'importance de la notion de représentation

didactique des langues, et en particulier le français langue étrangère dont

beaucoup d'auteurs ont démontré que la représentation exerce une influence

capitale- positive ou négative- sur l'enseignement/ apprentissage. C'est dans

cette voie que nous allons orienter notre présent travail.

Ce travail est une tentative de réponse à la question de savoir comment les

jeunes palestiniens perçoivent la langue française et son enseignement dans un

contexte arabophone. Cette représentation paraît essentielle, car elle

conditionne la qualité de l'apprentissage, le degré de confiance de l'individu, en

l'occurrence le jeune palestinien lors de l'usage du français dans un contexte

politique, social et culturel particulier.

1) (La dernière année de licence de français

2 (Le nombre d'étudiants en 4ème année )



Ainsi, notre travail se devise en quatre parties:

●  D'abord, le cadre théorique: on va développer une définition des

représentations, et en particulier les représentations sociales, après on a deux

aspects de représentations, il s'agit de la représentations en didactique, et les

représentations liées aux langues.

● Puis, nous allons essayer de présenter notre méthodologie utilisée pour le

recueil des données (contexte – étudiants – questionnaire.(

● Ensuite, on va analyser les résultats obtenus des réponses et des opinions

données par les étudiants.

● En fin, et comme professeur de français, je vais développer quelques

réflexions didactiques par rapport aux représentations et par rapport à la

didactique du français langue étrangère dans mon université.

I.    LE CADRE THEORIQUE

I.1.    Définition de la notion de représentation

La notion de représentation se situe au carrefour de plusieurs disciplines,

notamment la sociologie, la psychologie sociale, la psychologie cognitive,

l'anthropologie et l'histoire. Le terme " représentation" a été utilisé par Serge

Moscovici (1961) qui parle des représentations sociales produites

collectivement. D'après lui, la spécificité de la représentation sociale sur le fait

qu'elle soit " collectivement produite et engendrée."

De multiples occurrences du terme représentation se manifestent dans les

dictionnaires de la langue française. Ce terme est chargé de signification, on le

voit impliqué dans différents champs sémantiques. D'après Emile Durkheim,

la représentation désigne, en priorité, une vaste classe de formes mentales

(sciences, religions, mythes, espace, temps), d'opinions et de savoirs sans

distinction. Elle est équivalente à celle d'idée ou de système. Elle a une certaine

fixité, elle est partagée et reproduite de manière collective.

En accord avec la théorie de E. Durkheim, tous les auteurs estiment que la

connaissance du réel est partagée par une communauté d'individus. Chaque

individu construit son point de vue et participe en même temps à la dimension

sociale.



I.1.1.     La représentation sociale

   Perçues comme une " passerelle" entre l'individuel et le collectif, les

représentations se basent sur les échanges et les interactions qui finissent par

tisser un savoir commun. Ce qui veut dire, pour notre cas, sur les étudiants

palestiniens et le français que chaque étudiant est propriétaire d'un point de vue

concernant le français qui se construit en échangeant les mots avec l'autre, et

c'est ainsi qu'une forme de réalité se construit autour du français.

Les représentations sont sociales) 3:(

 ●    Par définition (activité du sujet social,(

 ●    Par leur origine (déterminée par la base sociale,(

 ●    Par leur extension (elles sont partagées collectivement,(

 ●    Par leur fonction (elles organisent l'environnement, les communications et

les Conduites    .(
       

Dans son livre, la psychanalyse, son image et son public (1961), Serge

Moscovici reformule la théorie des représentations sociales, qu'il considère
essentiel à la psychologie sociale. Pour lui deux phénomènes mettent au claire

les relations entre les représentations et le social et contribuent largement à

renforcer la caractère collectif de la connaissance:

 ●   L'ancrage: qui est le processus par lequel les représentations s'enracinent
dans la société, un objet nouveau sera appréhendé plus facilement en se servant

des connaissances préexistantes.

●      L'objectivation  : qui schématise l'information abstraite en une image ou en
un noyau figuratif plus concret.

I.1.2.   Les représentations sociales comme outil d'interprétation du monde

Les représentations sociales sont des outils de compréhension et

d'interprétation du monde qui permettent d'identifier, d'expliquer et de

comprendre l'environnement. Elles servent de guide d'action, elles orientent le

rapport au monde et aux autres.

Tout objet ne génère pas de représentations mais pour qu'il y ait une

représentation, il est nécessaire d'avoir un objet. Les représentations se

développent essentiellement à partir d'objets complexes. Plus un objet sera

3)3 (D. Jodelet: " Les représentations sociales ". PUF, 4ème édition, 1994.



perçu comme complexe, plus le besoin de l'interpréter et de le maîtriser se fera

sentir.

Les représentations se trouvent essentiellement dans le discours:

" L'observation des représentations sociales est en effet, chose aisée en plus de

multiples occasions. Elles circulent dans le discours, sont portées par les mots,

véhiculées dans les messages et images médiatiques, cristallisées dans les

conduites et les agencements matériels ou spatiaux)"4.(

I.1.3.     Les fonctions des représentations:

A.  Fonctions de cohésion sociale

Les représentations sociales se situent au cœur des interactions sociales et elles

suscitent le positionnement d'un groupe par rapport à un objet précis. De ce

fait, les représentations vont jouer un rôle dans les rapports sociaux des

différents groupes, comme l'explique Pascal Moliner: " la représentation doit

être comprise comme un système organisateur et régulateur  de l'interaction

sociale qui se noue autour d'un objet présentant une valeur d'enjeu pour les

différents groupes sociaux)"5.(

B. Fonction identitaire

La finalité sociale des représentations sociales concerne de très près l'identité.

Les différentes fonctions identitaires de représentations sociales sont:

   ●       Assurer la définition et l'expression de l'identité des individus et des

groupes Puisqu'elles organisent l'environnement, les communications et

les conduites sociales  .

• Exprimer le groupe en son contour, le définir dans sa spécificité. Les

représentations étant partagées, collectives, elles caractérisent le

groupe extérieur et situent les individus et le groupe dans le champ

social.

• Rendre compte de l'élaboration d'une identité sociale et personnelle

gratifiante, compatible avec le système de normes et de valeurs socialement

et historiquement déterminée (6).

4)4 (D. Jodelet : " Les représentations sociales ". PUF, 1994.

)5 (P. Moliner: "Images et représentations". 1996
5

6)6 (L. Baugnet : "L'identité sociale". 1998



I.2. La représentations en didactique

La notion de représentation est essentielle pour la didactique, mais celle-ci

ne peut échapper à la nécessité de problématiser pour son propre compte

l'usage qu'elle fait de cette notion (7).

Les didacticiens  se sont servis de ce concept de représentation dans leurs

différentes  investigations. Il faut noter ici que Dominique Bourgoin a été
la première à étendre la notion de représentation à la didactique de

l'écriture? Pour elle, les représentations évoluent de manière large et libre

par rapport aux découpages habituels, Elle définit les représentations

comme:

• des savoirs spécifiques à un moment donné.

• Des rapports liés au savoir

• Elles sont liées à la réalité

• Elles sont objectives

Il y a donc une relation didactique entre le sujet et les représentations. Il faut

souligner que C. Belisle et B. Schiele ont développé la notion de
représentation comme forme de connaissance. Pour eux cette notion est très

utile pour comprendre l'élaboration de certaines pratiques telles que les savoir-

faire techniques, les mythes et les images. Ils distinguent entre trois dimension:

le cognitif; le symbolique et l'idéologique. Ils s'intéressent aux liens entre ces

trois dimensions afin d'atteindre les objectifs cherchés par le chercheur ou

l'enseignement.

Les représentations sont présentes à toutes les étapes de l'apprentissage, aussi

bien dans le processus d'appropriation de l'objet nouveau que dans le résultat,

c'est-à-dire la connaissance effective de l'objet. L'importance de la prise en

compte des représentations dans l'éducation était déjà soulignée par Vigotsky
(pensée et langage).

L'utilité didactique des représentations repose sur plusieurs hypothèses:

• Les représentations sont en relation avec les performances.

• Elles peuvent constituer des aides à la pratique et à l'apprentissage.

• Elles peuvent constituer des obstacles à la pratique et à l'apprentissage.

• Elles sont modifiables.

I.3   Les représentations liées aux langues

7)7 (C. Barré-De- Miniac :" Le rapport à l'écriture. Aspects théoriques et didactiques ", 2000 .



Les représentations des langues, de leurs normes, leurs caractéristiques, leur

statut au regard d'autres langues influencent largement les procédures et

stratégies que mettent en ouvre ceux qui les apprennent et en usent (8).

J.Herman (1989) distingue entre la conscience linguistique explicite, qui
est conscience de la langue et du discours métalinguistique et la conscience

de la parole qui se manifeste à travers l'attention  aux déficits de

communication, d'où les hésitations et les autocorrections.

Dans le domaine des langues, de leur apprentissage et de leur usage, les

représentations sont disponibles et susceptibles de donner lieu à

formulation, à verbalisation qu'elles ont à voir avec l'appartenance, l'identité

propre, le positionnement distinctif par rapport à l'autre et à l'étranger.  Elles

constituent des topiques et des objets de discours (Berthaud 1996) Elles

donnent lieu à traces ou à symptômes observables dans les pratiques

langagières. Et elles ne portent pas seulement sur les langues et les usages

linguistique, mais aussi sur les relations entre soi et les autres, ceux dont on

fait partie ou dont on se rapproche, aussi bien que ceux qui sont autres ou

que l'on met à distance.

En général, les représentations pèsent toujours d'un poids très lourd sur

l'évolution des situations linguistiques? Ces représentations " peuvent être

porteuses aussi bien de valorisation, de sécurisation, de sublimation, que de

dévalorisation, d'insécurisation et de culpabilisation" (Boyer, 1997).

II.  Le traitement des données

II.1.   Le contexte

II.1.1.     L'université Al-Aqsa

L'université Al-Aqsa de Gaza est une université pédagogique. Elle forme

les futurs professeurs dans presque toutes les matières scientifiques,

8)8 (M. Dabienne : "L'adulte et l'écriture ", 1987.



littéraires et techniques. Elle a  été fondée en 1955 sous la forme d'un

institut des maîtres, après quoi, elle s'est transformée en faculté d'éducation

en 1991, et en 2002, elle a pris le nom d'université Al-Aqsa.

Actuellement, plus de 14 000 étudiants et étudiantes  fréquentent cette

université, encadrés par plus de 360 professeurs? L'université Al-Aqsa  a été

la première université palestinienne qui a ouvert un département de français

en 2000, en coopération avec le consulat général de France à Jérusalem.

II.1.2.  L'enseignement du français à l'université

Le projet franco-palestinien d'introduire le français dans le cursus

universitaire en Palestine a commencé  en 1996 avec la formation de

professeurs palestiniens de français et la création de DUPF (Diplôme
universitaire de Professeur de Français)

A la faculté d'éducation à Gaza qui est devenue aujourd'hui l'université Al-

Aqsa.

Cette formation en deux ans a été remplacée en 2000 par une licence de

français e quatre ans afin de répondre aux demandes d'écoles publiques

palestiniennes qui ont besoin de professeurs de français qualifiés.

Actuellement, il y a 200 étudiants inscrits au département de français, parmi

eux, 40 vont terminer leur licence de français en juillet 2004(la première

promotion).

Il faut mentionner que chaque année il y a une forte demande de la part des

étudiants de s'inscrire au département de français qui après un test ne pourra

retenir que 30 étudiants. On remarque à propos des étudiants inscrits en

français que la majorité est des jeunes filles (85%).

Le département de français a ouvert un centre de ressources francophones

en 2005.Il a participé à la création d'un centre pour la paix au sein  de

l'université Al-Aqsa.

II.2. L'échantillon représentatif

Au départ, j'ai demandé à tous les étudiants inscrits en 4ème année de licence

d'écrire leurs opinions en répondant à mes deux questions principales:

• Que représente la langue française pour vous?

• Que pensez – vous de l'enseignement du français dans votre université

après 4 années passées dans celle-ci?



Pour effectuer ce travail, j'ai choisi d'analyser les réponses et les opinions de

20 étudiants et étudiantes selon les critères d'âge, de sexe, de future

professions, de type de baccalauréat obtenu et de le région d'où ils viennent.

Les étudiants choisis viennent de différents milieux (aisé, moyen

défavorisé). Parmi eux, on trouve 13 filles et 7 garçons et leur motivation

pour s'inscrire au département de français est différente d'un étudiant à un

autre et d'un  milieu à un autre.

Le tableau ci-dessous présente cet échantillon représentatif des étudiants

palestiniens:

Etudiants Age Sexe Baccalauréat Région Future profession

1 22 F Littéraire Dear El Balah Traductrice

2 21 F Littéraire Gaza Professeur

3 23 M Littéraire Rafah Traducteur

4 25 M Scientifique Khan Younis Comptable

5 22 F Littéraire Rafah Professeur

6 22 F Littéraire Khan Younis Professeur

7 23 M Littéraire Rafah Traducteur

8 21 F Littéraire Jabalya Traductrice

9 22 M Scientifique Rafah Professeur

10 22 F Littéraire Khan Younis Traductrice

11 21 F Littéraire Gaza Professeur

12 22 M Scientifique Nussirat Ingénieur

13 21 F Littéraire Khan Younis Traductrice

14 21 F Littéraire Khan Younis Professeur

15 23 M Littéraire Rafah Professeur

16 21 F Scientifique Khan Younis Professeur

17 22 M Littéraire Rafah Professeur

18 22 F Littéraire Khan Younis Traductrice

19 21 F Littéraire Rafah Professeur

20 21 F Littéraire Khan Younis Professeur

 

Les régions de Rafah et Khan Younis sont des camps de réfugiés, et le milieu

est défavorisé. Par contre la région de Gaza est un peu aisée. On remarque ici

que 75%  des étudiants viennent du milieu défavorisé, et leur choix du français

est une façon de montrer leur capacité intellectuelle d'une part, et d'essayer

d'approcher du milieu aisé par l'apprentissage d'une langue étrangère.

Concernant le baccalauréat, 85% des étudiants possèdent un baccalauréat

littéraire, et cela est normal car le français est considéré comme discipline

littéraire. La majorité des étudiants veut être soit professeur (55%) soit

traducteur (35%). Cela revient à l'idée que le diplôme de français sert à être

professeur de français dans les écoles ou traducteur avec l'apprentissage d'une

nouvelle langue étrangère.



II.3. Le questionnaire

On a posé deux questions principales aux étudiants. Ces questions sont

générales, et à chaque étudiant est demandé de répondre à ces questions sous

forme d'un texte ou de plusieurs paragraphes qui illustrent son point de vue.

Ces deux questions générales peuvent ouvrir la porte à plusieurs questions

spécifiques.

Question 1: Que représente pour vous le français?

Cette question associe plusieurs questions: pourquoi avez-vous choisi d'étudier

le français? Où qu'est ce que vous allez faire avec un diplôme de français? Ou à

quoi sert le français à Gaza en Palestine?

Cette première question permet d'éclairer le sens que le sujet (les étudiants)

donne au français.

Question 2: Comment trouvez- vous l'enseignement du français à l'université
Al-Aqsa? Vos remarques après quatre ans passés du département de français?

Cette question a une vision didactique et son objectif est d'essayer d'améliorer

le niveau du français et de l'adapter selon les besoins réels des étudiants.

II.4. Techniques

On va utiliser l'analyse thématique qui consiste à repérer des thèmes que

chaque étudiant a mentionné quand il a répondu aux questions posées.

L'objectif est d'analyser les opinions. Les jugements et les attitudes élaborés par

les étudiants concernant l'objet de notre travail: la langue française. L'étude des

réponses données par ces étudiants va nous aider à comprendre leur vision du

français.

Une analyse quantitative et qualitative des réponses va nous permettre de

comprendre les diverses représentations des étudiants palestiniens sur la langue

française et son enseignement en Palestine. Notre analyse est inspirée de la

méthodologie de C.Barré De Maniac, une méthodologie très répandue dans
les analyses de représentation.

III. Les résultats



On va diviser les résultats obtenus en plusieurs parties incluant les différents

thèmes et questions sur les représentations des étudiants palestiniens

utilisateurs du français.

III.1. La langue française

III.1.1. L'image de la langue française

Pour comprendre l'image du français chez ces étudiants palestiniens, on a

essayé de quantifier les résultats obtenus de leurs réponses citées dans les pages

écrites par eux sur leur représentation du français. Le tableau qui suit résume

les différentes réponses des sujets (étudiants) à la question: " Que représente

pour vous le français."?

Langue

d'espoir

Langue de

culture

Langue

de

travail

Langue

d'ouverture

Moyen de

communication

Langue

internationale

sujets

33532420

151525151020%

Afin de mieux comprendre ce découpage des images du français comme vu par

les étudiants palestiniens, nous avons trié toutes leurs réponses dans un tableau

présenté sur la page suivante:

Les réponses des étudiantsLe français est

● La langue française est la deuxième langue après

l'anglais

● C'est une langue parlée partout dans le monde.

● C'est une langue universelle.

● Le français est une langue internationale.

Langue internationale

● Un moyen de communication avec le monde.

● Un moyen de communication universelle.

Moyen de

communication

● Avec le français, je peux avoir une autre vision du

monde.

● Le français me permettra de mieux connaître

l'Europe.

● Avec le français, la France, la francophonie et

l'Europe nous sont ouverts.

 Langue d'ouverture

● Avec le français, je peux facilement trouver du

travail.

● Apprendre une nouvelle langue étrangère, c'est un

atout pour ma vie professionnelle.

● Un diplôme en français en Palestine, c'est une

Langue de travail



chance pour le futur.

● Avec 3 langues parlées dont le français, mon

avenir professionnel est assuré.

● Le français est la langue de littérature.

● C'est une langue poétique, littéraire et culturelle.

● C'est la langue de la culture.

Une langue de culture

● Pour moi occupé, le français est une langue

d'espoir.

● La langue française est une langue d'espoir et de

paix.

Une langue d'espoir 

En premier lieu, on peut constater que tous les étudiants (20) ont parlé du

français de façon positive (langue d'ouverture, de culture, langue internationale,

langue d'espoir) et cela revient à l'importance accordée pas seulement par ces

étudiants mais par une grande partie des palestiniens à la France et à la langue

française.

La deuxième remarque retenue ici que 25% des étudiants ont associé le français

au domaine professionnel, c'est-à-dire que le français pour eux est une langue

de travail. Ces étudiants ont choisi le français car ils peuvent facilement trouver

du travail, surtout qu'ils maîtrisent deux langues: l'arabe, leur langue

maternelle, et l'anglais comme première langue étrangère en Palestine.

Deux étudiants seulement sur les 20 ont dit que le français est un moyen de

communication, et ils n'ont pas considéré ici le français comme langue. Par

contre, les autres ont associé le français à la langue (langue internationale,

langue de culture, etc.) cette distinction est liée à la représentation de ces

étudiants que le français est avant tout une jolie langue, une belle langue de

poésie et de culture, et que l'anglais qui est la première langue étrangère dans le

monde est un moyen de communication surtout avec Internet et les nouvelles

technologies. Vu que la majorité des étudiants sont des jeunes filles qui ont

choisi le français comme une discipline littéraire, cette réponse est plus ou

moins attendue.

On voit dans cette situation très difficile en Palestine (occupation, difficultés

économiques, logique de guerre, violence, blocage) que les étudiants

palestiniens voient dans le français un moyen d'ouverture vers l'étranger, et un

élément d'espoir dans ce contexte particulier.30% des étudiants pensent que le

français est une langue d'ouverture et une langue d'espoir. Peut-être qu'ils

pensent que la France a une position plus ou moins objective vis-à-vis de ce

conflit israélo-palestinien. C'est pour cela qu'ils apprennent le français ou parce

qu'ils pensent que les Américains sont   pro Israéliens. C'est pour cela qu'ils

essayent de promouvoir la langue et la culture française en Palestine comme

langue concurrente à l'anglais. On voit ici l'enjeu politique, et les

représentations ici peuvent dépasser le champ linguistique et didactique pour

toucher le domaine politique, économique et social.



20% des étudiants pensent que le français est une langue internationale. C'est

vrai, malgré le développement du français en Palestine; l'anglais gardera

toujours sa place, et au niveau international, il restera la première langue qui

domaine dans toutes les organisations internationales, et qui est parlée dans

presque tous les pays du monde.

En fin 15% des étudiants ont associé le français au domaine de la poésie, de la

littérature et de la culture. L'image du français pour ces étudiants est liée à la

poésie et à la littérature (Victor Hugo, Proust, Camus, Stendhal), le cinéma

(Alain Delon, Catherine Deneuve), les médias (TV5), les journaux (Le Monde.(

En général, on peut dire que les opinions des étudiants palestiniens sont variées

sur leur représentation de la langue française. Mais il faut souligner ici

l'attachement de ces étudiants à cette nouvelle langue certes, mais une jolie

langue d'espoir et d'ouverture pas seulement sur la France, mais encore sur la

francophonie, sur l'Europe, et sur le monde entier afin d'essayer de montrer

l'attachement des palestiniens – malgré leur contexte particulier- à l'éducation,

à l'enseignement et à l'apprentissage des langues étrangères.

III.2. Les représentations de l'enseignement du français à

l'université de Gaza

Afin de comprendre le degré de satisfaction des étudiants palestiniens du

déroulement de l'enseignement du français à l'université de Gaza, on a posé

cette question principale sur leur opinions sur cet enseignement après quatre

ans passés au département de français. Cette question principale regroupe

plusieurs questions:

 ●  Etes- vous satisfaits de l'enseignement du français dans votre université?

  ●  Quelles sont vos remarques après quatre ans passés au département de

français?

 ●  Quelles sont vos propositions pour améliorer le niveau de français dans

votre université?

On a regroupé les différentes réponses données par les étudiants palestiniens de

ces questions posées dans trois tableaux présentés par thèmes:

III.2.1. Satisfaction des cours de français



Non satisfaitsSatisfaits des cours de françaisSujets

51520

2575%

On remarque ici que 75% des étudiants sont satisfaits de leurs cours de français

et 25% ne sont pas satisfaits, peut-être parce que leurs attentes étaient plus

ambitieuses par rapport au contenu et au déroulement de ces cours.

Reste à définir le degré de satisfaction de ces étudiants mais surtout les critères

de leurs jugements sur la satisfaction ou la non satisfaction: les résultats

obtenus, le niveau des professeurs, l'organisation des cours ou leur niveau en

français après quatre ans passés au département de français.

III.2.2. Les remarques des étudiants sur l'enseignement du français

Pour comprendre et analyser les remarques des étudiants palestiniens sur

l'enseignement du français dans leur université, on a quantifié les résultats

obtenus de leurs réponses citées à travers leurs opinions. Le tableau ci-dessous

résume leurs remarques sur cet enseignement.

Enseignement

faible

Enseignement

basé sur l'écrit

Enseignement

traditionnel

Enseignement de

qualité

Sujets

2441020

10202050%

  

Afin de mieux analyser les remarques des étudiants palestiniens, on a mis

toutes les réponses de ces étudiants dans le tableau suivant.

Les remarques des étudiants sur l'enseignement

du français (leurs réponses(

L'enseignement du français à

l'université est:

●  Les professeurs sont compétents/

 ● J'ai appris beaucoup de choses en quatre ans

 ● La langue, la culture, l'histoire et la mode,

ce que j'ai appris de mes professeurs

●  Grâce à mes professeurs je serai un vrai

francophone.

 ● L'enseignement se déroule bien.

 ●Je suis très satisfait de cet enseignement

 ●Les professeurs me facilitent l'apprentissage

● C'est un enseignement de qualité

● Mon niveau est excellent grâce à mes

Un enseignement de qualité



professeurs

● Pas de laboratoire de langue dans notre

université

● Pas d'activités après les cours

● Les professeurs expliquent et les étudiants

écoutent

● Les professeurs ne sont pas créatifs

Un enseignement traditionnel

● L'oral est presque absent de ces cours

● Pas de communication orale avec les

professeurs

● A l'écrit, je me débrouille, mais à l'oral, je

suis faible

● Les professeurs n'encouragent pas l'oral

Un enseignement basé sur

l'écrit

● Mon niveau est toujours faible à cause des

professeurs

● Quelques professeurs ne sont pas compétents

Un enseignement faible

L'enseignement du français à l'université de Gaza est assuré par cinq: et quatre

professeurs  palestiniens qui possèdent différents diplômes de français:DEA et

maîtrise de FLE et un DESS de traduction.

Les remarques données par les étudiants sur l'enseignement du français sont

liées à leurs représentations basées sur trois aspects:

  ● Le nombre de professeurs de français à l'université.

  ● Le niveau des étudiants en français et les résultats obtenus en formation

  ● Le matériel technique disponible pour l'enseignement du français (cassettes

vidéos- laboratoire de langue(

Ces trois aspects ont influencé leurs réponses et leurs remarques sur

l'enseignement du français dans leur université. On voit que les 10% qui

pensent que l'enseignement du français est faible, sont eux-mêmes faibles en

français, c'est pour cela qu'ils rejettent la responsabilité sur leurs professeurs.

Même les quatre étudiants qui pensent que l'enseignement du français à

l'université est traditionnel, n'ont pas une définition claire du mot traditionnel:

est-ce qu'il s'agit des cours magistraux? Ou des cours où le professeur dirige et

monopolise la parole en classe? Ou même que l'enseignement se déroule dans

une classe de cours et non dans un laboratoire de langue.



20% des étudiants voient que l'enseignement du français à l'université est basé

sur l'écrit, et que l'oral est absent ou négligé. La question ici est de savoir si

l'oral s'améliore à travers des communications en classe et en dehors de la

classe. Et le fait de ne pas avoir un nombre satisfaisant de professeurs de

français dans notre université, représente pour les étudiants un obstacle pour

travailler leur français à l'oral car les professeurs sont surchargés avec les

différents modules enseignés à l'université. A part ça, l'écrit qui est un élément

de base de tout apprentissage d'une langue étrangère restera un aspect à

travailler dans un contexte palestinien marqué par la domination de l'oral. Et

c'est justement à partir de ce contexte que les étudiants palestiniens pensent que

l'oral est négligé au département de français.

Un autre aspect très important à mentionner ici et qui est lié aux

représentations: les étudiants palestiniens en apprenant le français font une

comparaison avec l'anglais, et cela influence leur façon d'apprendre le français,

et surtout leur façon de voir l'enseignement du français dans leur université.

Enfin, 50% des étudiants pensent que l'enseignement du français est un

enseignement de qualité. Ils associent leur réussite aux examens ainsi que leur

bon niveau de français aux efforts déployés par leurs professeurs. Sans oublier

ici que le professeur en Palestine est respecté, et les étudiants comptent

beaucoup sur les explications et les conseils de leurs professeurs.

III.2.3. Les propositions des étudiants

Puisque les étudiants sont la base de tout processus didactique, et après avoir

analyser les remarques de nos étudiants, nous allons citer ci-dessous les

propositions de ces étudiants afin d'améliorer le niveau de français à

l'université. On ne peut proposer un programme ou une méthodologie de travail

sans revenir aux apprenants, surtout dans le domaine de l'enseignement-

apprentissage des langues étrangères.

Ces propositions liées souvent aux représentations sont à prendre en

considération par les professeurs de français palestiniens afin de répondre aux

besoins de ces étudiants très motivés pour apprendre cette jolie langue: le

français.

Ces propositions sont:



     ●Développer les activités extra- universitaires (clubs francophones –

échanges via Internet – cours de soutien – journaux et magazines en

français.(

 ●    Faire appel à des professeurs français pour renforcer l'enseignement du

français à l'université et aider les professeurs palestiniens.

 ●    L'installation d'un laboratoire de langue à l'université afin d'améliorer l'oral

chez les étudiants.

 ●    Consacrer plus d'heures de cours pour l'oral.

 ●    Envoyer des étudiants palestiniens en stages linguistiques et pédagogiques

en France.

 ●    Enseigner d'autres matières en français à l'université (traduction –

tourisme– économie     . (

IV. Réflexions didactiques

En didactique, l'étude des représentations a un impact considérable sur tout

projet de formation, mais ceci n'est possible que si ces représentations sont "

considérées comme des données constitutives d'une didactique ayant pour visée

essentielle de permettre à chaque apprenant de construire son identité)"9.(

Par rapport aux résultats  obtenus des réponses des étudiants palestiniens sur

leurs représentations du français et de l'enseignement du français à l'université

de Gaza, et en tant que professeur de français dans cette université,

je pense que:

1- On ne peut pas parler du processus didactique sans évoquer " les

représentations", un terme qui est utilisé actuellement dans plusieurs domaines

des science humaines et sociales, y compris en didactiques des langues.

L'influence des représentations est marquée par le choix de l'apprentissage du

français dans un contexte politique et social particulier en Palestine

2. La didactique doit prendre en considération toutes les représentations,

positives et négatives, afin de proposer un enseignement de qualité. La

didactique doit mettre en place un dispositif permettant de transformer ces

représentations (dites fausses) en amont, c'est-à-dire " agir sur les activités

cognitives qui produisent ces représentations)"10(

9)9 (C. Barré – De- Miniac: " Vers une didactique de l'écriture", 1996.
10)10 (C. Barré – De- Maniac :" Le rapport de l'écriture, Aspects théoriques et didactiques", 2000.



3. Il faut évoquer dans chaque formation pédagogique destinée à des futurs

professeurs de français langue étrangère, la notion des " représentations" avec

tous ses aspects. Il faut que cette notion soit comme par les enseignants afin

qu'ils puissent prendre en considération son influence sur l'acquisition –

apprentissage d'une langue étrangère, en l'occurrence le français.

4. L'analyse et l'étude des représentations pourront aider les professeurs à

comprendre les raisons de l'échec scolaire de leurs élèves, et surtout de

proposer des solutions à ce phénomène et d'autres phénomènes marquants dans

la classe de langue.

5. Les représentations sont présentes à toutes les étapes de l'apprentissage d'une

langue étrangère, aussi bien dans le processus d'appropriation de l'objet

nouveau que dans le résultat, c'est – à – dire la connaissance effective de

l'objet.

6 .Pour nous, professeurs de français à l'université de Gaza, notre rôle est de

renforcer les bonnes représentations de nos étudiants sur la langur française

comme une belle langue de culture, d'ouverture et d'espoir.

7. Puisque les représentations sont une forme de connaissance, il faut étudier et

analyser au fur et à mesure les représentations des étudiants palestiniens de la

langue française et de son enseignement( le rentrée universitaire – la fin de

l'année – bilan – discussions) afin d'en tirer des conclusions et essayer de

proposer un programme et un contenu pédagogique de l'enseignement du

français qui prendra en compte les besoins, les opinions, les attitudes et les

comportements des étudiants palestiniens qui resteront la base de tout

processus didactique en français dans l'université palestinienne.

8.  Il faut que les professeurs de français à l'université s'adaptent aux différents

besoins des étudiants, avec leurs attentes, leur milieu socio – professionnel, et

avec leurs comportements et leurs attitudes afin de proposer un enseignement

du français de qualité à l'université.

9.  Il faut prendre en considération le contexte linguistique des étudiants. Dans

notre cas la langue maternelle c'est l'arabe, et la première langue étrangère c'est

l'anglais. Il faut bien étudier la façon d'enseignement – apprentissage de ces

deux langues afin de proposer une pédagogie différenciée pour l'enseignement

du français, une pédagogie qui prend en considération la particularité de la

langue française, comme nouvelle langue étrangère en Palestine.



CONCLUSION

Au terme de cette analyse sur les représentations du français et de son

enseignement à l'université de Gaza en  Palestine. On a constaté que le choix

d'apprendre une langue étrangère n'est pas lié à une motivation personnelle ou à

un choix individuel.

Les représentations d'une langue du pays de cette langue, et le milieu socio –

professionnel voir le contexte culturel et politique pourra  être un élément

décisif de ce choix.

Les différentes opinions souvent partagées par ces étudiants sur l'importance

d'apprendre le français dans un contexte particulier vont être un élément

important non pas seulement pour eux, mais surtout pour nous les professeurs

de français. A l'université Al-Aqsa, notre mission est d'essayer de prendre en

compte ces différentes opinions afin d'améliorer le programme de français et

son contenu, en proposant un renforcement de l'enseignement du français d'une

part, surtout à l'oral, et d'enseigner d'autres matières en français comme le

tourisme, l'économie et le droit en Palestine d'autre part.

Les remarques retenues sur l'enseignement du français dans notre université

seront importantes pour essayer d'améliorer cet enseignement et proposer un

enseignement de qualité en renforçant notre coopération avec des universités

françaises afin d'améliorer le niveau de nos étudiants, et de développer des

échanges entre professeurs et étudiants palestiniens et français dans le but de

montrer aux étudiants palestiniens que le français n'est pas seulement une

langue, c'est un moyen de communication, c'est un atout pour l'avenir, c'est un

outil d'échange international.

Au terme de cette réflexion, l'étude des représentations du français chez les

jeunes palestiniens devrait faire une mise au point, dans le but de développer

une politique linguistique et éducative en Palestine dont le finalité pourrait être

la diffusion de la langue française dans les écoles palestiniennes comme

deuxième langue étrangère, et adapter une politique pédagogique fiable pour

former des futurs professeurs palestiniens de français avec une coopération

étroite avec le consulat français à Jérusalem et les universités francophones.
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ANNEXES

  Les questions

Que représente pour vous la langue française?  1.

2 .Comment trouvez – vous l'enseignement du français dans votre université  ?


